
Crainte d'un nouveau "tripatouillage électoral" en 2015 au Burundi

   @rib News, 22/10/2014   De la fraude  Ã©lectoraleÂ grotesque en 2010 Ã  la fraudeÂ Â«Â cleanÂ Â» en 2015    Par Buntu
Frantz   En 1927,  le Liberia entrait dans le livre des records Guinness comme le pays ayant connu  lâ€™Ã©lection la plus
frauduleuse de lâ€™Histoire. En effet,   Charles Dunbar Burgess King fut Ã©lu avec 234Â 000 voix. Le comble est que  lâ€™Ã©lectorat
constitutionnel de lâ€™Ã©poque nâ€™Ã©tait que de 15Â 000 personnesÂ !   Depuis lâ€™Afrique a connu de multiples Ã©lections
frauduleuses,Â  les consultations  honnÃªtes semblent mÃªme constituer des exceptions. GÃ©nÃ©ralement, lâ€™onÂ  connaÃ®t le 
vainqueur dâ€™une consultation avant que celle-ci ne soit mÃªme organisÃ©eÂ ! Â Des  Ã©lections aussi grotesques comme celles
de Charles D.B. King sont Â mÃªme plus  frÃ©quentes quâ€™on le croit. Mais le secret est bien gardÃ©, les archives 
inaccessibles ou dÃ©truites. 
  Des fois la vÃ©ritÃ© finit par percer les murs sombres des commissions Ã©lectorales  qui nâ€™ont dâ€™indÃ©pendance que de nom.  
Les consultations Ã©lectorales qui se sont dÃ©roulÃ©es au Burundi en 2010 nâ€™ont  malheureusementÂ  Ã©chappÃ© Ã  la rÃ¨gle
gÃ©nÃ©rale du Â«Â tripatouillage Ã©lectoralÂ Â» en  Afrique. Je rappelle que la fraude a concernÃ© toutes les Ã©tapes du processus
 depuis la distribution des cartes nationales dâ€™identitÃ©, lâ€™inscription au rÃ´le  Ã©lectoral pour la constitution du fichier Ã©lectoral,
la campagne Ã©lectorale, le  scrutin, le dÃ©pouillement, la publication des rÃ©sultats et l'arbitrage.  Lâ€™opposition qui Ã©tait
restÃ©e zen malgrÃ© toutes irrÃ©gularitÃ©s qui avaient marquÃ©  le processus jusquâ€™au jour du scrutin a fini par Ã©lever la voixÂ  et
se retirer  de la tragÃ©die-comÃ©die Ã©lectorale aprÃ¨s le Â«Â dÃ©pouillementÂ Â» des Ã©lections  communales.   Les documents
en notre possession poussent Ã  Â sâ€™interroger sâ€™il y a eu vraiment  un dÃ©pouillement ou si lâ€™on a proclamÃ© des rÃ©sultats
concoctÃ©s par le  laboratoire diabolique du CNDD-FDD camouflÃ© derriÃ¨re le paravent CENI.   Dans un dÃ©pouillement
rÃ©gulier, le nombre des inscrits est souvent supÃ©rieur au  nombre de votants. Tout simplement parce quâ€™il est trÃ¨s rare
que toutes les  personnes inscrites se prÃ©sentent aux bureaux de votes le jour du scrutin. Et  parmi les votes, il existe
des bulletins nuls pour diffÃ©rentes raisonsÂ : deux ou  plusieurs bulletins dans une mÃªme enveloppe, enveloppes vides,
bulletins altÃ©rÃ©s  par des Ã©crits, etc. Logiquement, les suffrages valablement exprimÃ©s sont  infÃ©rieurs aux nombres de
votants et bien sÃ»r au nombre des inscrits.     Mais ce que nous avons dÃ©couvert dans le cas des Ã©lections communales
de 2010  est tout simplement ahurissant.Â Il suffit de jeter un regard sur le tableau  ci-dessous des rÃ©sultats Ã©lectoraux de
la commune de Cankuzo de la province de  Cankuzo :Â    En effetÂ  il apparaÃ®t que dans la quasi totalitÃ© des communes
(dont nous  dÃ©tenons les documents soit quatre provinces) le nombre des suffrages  valablement exprimÃ©es dÃ©passait le
nombre des votants et dans certains cas, le  nombre de votants (suffrages valablement exprimÃ©s + bulletins nuls)
dÃ©passait le  nombre des inscrits comme câ€™est le cas ci-haut. Cela va se retrouver dans les  rÃ©capitulations provinciales.
Si nous prenons lâ€™exemple de la province de Karusi,  les suffrages valablement exprimÃ©s sont 173421 tandisÂ  que les
bulletins nuls  sont 14917. Soit un total de 188470 votants. Ce chiffre dÃ©passe largement le  nombre de votants donnÃ©s
par la CENI   (177553) et le nombre des inscrits 187622.Â Lâ€™on penseraitÂ  Ã  une erreur si cela ne  se retrouvait pas
pratiquement dans la quasi-totalitÃ© des communes et provinces.  Ce qui est clair les rÃ©sultats qui ont Ã©tÃ© proclamÃ©s ne
reflÃ©taient nullement la  rÃ©alitÃ© dans les urnes. La prÃ©cipitation a fait que le tripatouilleur en chefÂ   Pierre-Claver
NDAYICARIYEÂ  et Cie nâ€™ont pas pu harmoniser les chiffres pour  mieux masquer la mascarade Ã©lectorale. Ils ont cachÃ©
les donnÃ©es et les  procÃ¨s-verbaux. Ainsi, dans la synthÃ¨se des Ã©lections communales, lâ€™on ne  mentionne plus le
nombre dâ€™inscrits, ni des votants, ni de bulletins nuls ou  mÃªme les suffrages valablement exprimÃ©s. Lâ€™on passera
directement Ã  la  rÃ©partition des voix et des siÃ¨ges par parti en escamotant cette Ã©tape  importante.  A quelques
personnes prÃ¨s, ceÂ  sont  les mÃªmes membres de la CENI qui ont organisÃ© des Ã©lections aussi scandaleuses,  et la
mÃªme Cour Constitutionnelle qui a validÃ© cette forfaiture contre le peuple  Ã  qui Nkurunziza a confiÃ© la mission de lui
confectionner un troisiÃ¨me mandat  anticonstitutionnel.  Pour que les rÃ©sultats ne  sâ€™affichent pas aussi grotesques, il
semble que des experts Ã¨s fraudes  ivoiriens, australiens et israÃ©liens payÃ©s avec lâ€™argent du peuple, Â sâ€™activent  Ã 
Bujumbura, pour rÃ©ussir Â«Â des Ã©lections frauduleuses propresÂ Â».   Il est urgent que les Nations Unies  et les Etats
dÃ©mocratiques Â arrÃªtent de fermer les yeux sur des faits aussi  scandaleux sous prÃ©texte que Nkurunziza a rÃ©ussi Ã 
sÃ©curiser le pays. Il nâ€™y a  pas de sÃ©curitÃ© quand la majoritÃ© Ã©crasante de la population vÃ©gÃ¨te dans la  misÃ¨re, aprÃ¨s
tout l'ancien prÃ©sident tunisien, Â Zine  el-Abidine Ben AliÂ semblait  bien maÃ®triser la situation, mais il a fallu un acte de
dÃ©sespoir dâ€™un jeune  citoyen pour que tout bascule. Faudrait-il vraiment en arriver lÃ  au BurundiÂ ?Â Â    Il serait une erreur
de croire que  leÂ  silence de la majoritÃ© des burundais est une acceptation du systÃ¨me. Pour  ceux qui connaissent la
culture burundaise, ilsÂ  savent que nos compatriotes  extÃ©riorisent difficilement leur amertume. Mais cette rÃ©silience Ã  la
violence,  Ã  la famine, Ã  lâ€™arrogance de ceux qui vivent Ã  leurs dÃ©pens nâ€™est nullement  infinie. Il est temps dâ€™arrÃªter de
pousser la population Ã  bout en leur donnant  de lâ€™espoir par des Ã©lections libres, transparentes et honnÃªtes, lâ€™espoir que 
leÂ  changement est possible par voie pacifique.    Â Pour Ã©viter tout dÃ©rapage possible avant les prochaines consultations 
Ã©lectorales de 2015, la sagesse recommande d'abord que le pays retrouve le  chemin de la paix et de la sÃ©curitÃ©, par la
voie de dialogue Â entre les  diffÃ©rents protagonistes. L'objectifÂ  de ce dialogue sera de trouver des  solutions durables
aux problÃ¨mes fondamentaux qui prÃ©occupent les burundais, en  cette pÃ©riode prÃ©cÃ©dant les Ã©lections de 2015. Aucune
Ã©lection nâ€™est possible  dans le vacarme des protestations, aucune Ã©lection nâ€™est possible quand de  nombreux citoyens
sont en prison pour leurs opinions, et que dâ€™autre ont Ã©tÃ©  acculÃ©s Ã  lâ€™exilÂ ; aucune Ã©lection nâ€™est possible quand dans tout
le pays  circulent des armes Ã  feu distribuÃ©es par lâ€™Etat.   Pour que ces pourparlersÂ  etÂ  les Ã©lections se dÃ©roulent bien, il
faut quâ€™elles  dÃ©butent au moment oÃ¹ les esprits sont sereins, dans un climat apaisÃ©, dÃ©nuÃ© de  tensions et de mÃ©fiance
dansÂ  tout le pays. Le premier indice de cela, sera la  fin du mutisme du chef de lâ€™Etat et la dÃ©claration officielle de la fin
des  assassinats et de la corruption, lâ€™engagement pour le retour dâ€™un climatÂ  serein  dans le pays. Cela sera Ã©galement
attestÃ© par la libÃ©ration des prisonniers  dâ€™opinion, la possibilitÃ© pour les partis dâ€™opposition et les autres forces  vives de la
nationÂ  notamment de la sociÃ©tÃ© civile de mener leurs activitÃ©s en  plein jour et en toute libertÃ©Â ;si le pouvoir arrÃªte de
persÃ©cuter lâ€™opposition,  sâ€™il met fin dÃ©finitivement aux poursuites tendancieuses Ã  motivation  politicienne, contre les
leaders des partis d'opposition; si toutes les milices  organisÃ©es et armÃ©es Â sont dissoutes, Ã  commencer par les

Burundi - ARIB.INFO Website

http://www.arib.info Propulsé par Joomla! Généré: 26 April, 2024, 14:10



ImbonerakureÂ ;Â  et si  le gouvernement rompt dÃ©finitivement avec la pratique de division des partis  dâ€™opposition par la
formation dâ€™ailes fantoches en leur sein, ailes appelÃ©es  NyakuriÂ  et qui soutiennent le parti au pouvoir.   Quant aux
thÃ¨mes de ce dialogue, ils vont porter sur des problÃ¨mes essentiels  tels que les rÃ©visions de certaines lois dans le but
de renforcer la dÃ©mocratie  au BurundiÂ ; les questions de la magistratureÂ ; lâ€™Ã©conomieÂ ; la sÃ©curitÃ© et  lâ€™administration
publiqueÂ ; la mise en place dâ€™institutions fiables et  reprÃ©sentatives de tous les Burundais chargÃ©es de prÃ©parer et
organiser les  Ã©lections. Si toutes ces conditions sont rÃ©unies, nul doute que les Ã©lections  auront lieu dans un pays
calme, sansÂ  frictions ni provocations. Sinon, les  Ã©lections entraÃ®neront une crise grave, pire que celle de 2010. Â  
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